
JOU NAL IE 'I INSTRUCIoN PUBl IQUE,

lu futes d *jgement leur sont permnses, et ont la grâce trailent biu leurs n el une ilmimnse viar t de mets conviait
de l'ingêintiî ; on prendnI ue certine vivcit du co , qui lu tal. Volant faire L ineur à P invitatn t mu aentant AI,

n mauq nu jamntis de lptitru dnis les e nlits, lur l cele t t i i e n c -que toisl piatý,
de l'esprit. Die là viet tPentiineesemblu prometute fiant a qui ai4 rn-eit mu contenter de l a soupu et du i

tu'ld sþu eatc b p s pr s auH, ju vouîs Davouerti a n honte, tout le rest de la semaine
et ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~il fi'ell pasî bien poilal'nt t1é buîar ~ s~îta~~h~~.... ....... ~ el n ZI. pourquoi lacot

'g de cii(i ais qi est tiom ahins ' obîscu et dan îe i Ia ;r.ewwae±r min et s rn érve10 et
le n1épprà a nesre qun i vu roitr e. De tUttes les q in 'cepas une e hi-e tange que la ison les idées?

lités voit dans les e afi uts, il ily en a lu'une sur l let, i 4'tpl qua Imon ini, je ne meplique pas bien ivu
ueanllu on puisse coipter, c'est le bon raisonnement o il vole em.

croit tuliolirs aveu etX, pourvtî qu'il so t bon cult i: es - ui epnis-j, a perso nne que nmu venaons de
gràces de Pei nfce s 'edeent, ai s'é ten t la ten- quiler h u litvu eftil, ma is elle n'a lis digr .. e

Musa aî1h Ai cii ji JO yns souvrceM MUy voucwo adrosse de clur su perd même ulVent, arue <e le :s 2 . n ilion ear ae c larsan ne
tan-rt asae evem r i de IL.

sions et le comumce des l miinmes polittes e durec it 1oi1t iependant nue e-puce de gens ui ust liua iré aid nue du
insentsilblement les je unes gens qui entrent dans le ionde. par le monde I s lisent et lisent beaucoup, mais ils ne saven t
Tâchez dolne le découvrir, at n travers dos grâces du 'i point co lini lire a vec fruit. Souvent même, ce ne sot point
lance, si le nmturel que volts ny vez a gouverner maniu de ios livres que les lisicurs infatigables ainment à parcoiîlir 
du ejriositè et s'il est peu sensilue à une lion ém lation. Vous ci ssez mademoiselle 1 cette eun pcen te toujolirs

Sce cas, il est diflicile que toites lus personntes charteds 1m1 r l unan à la mai: caez avec elle, vous J'entedibez plindre
de Iut son cœur les infortunes 4' d' Iindiana " oi les maî:îlhuriii s dede sun educatiuî ne se relutet bieîitôt dans un traval si la Daes aux perles "; elle est devenuîe ide 'cmiotion ronia-

lgrt et ép neu u. Il lut donc' remuier prompteient tous ne«-iies, elle es;t sortie de la sphère de la vie commune pinr aiLer
les ressorts de 1';iicu du l'enfaint pour le tirer d cetassot vivre avec les hértos et les heroines. Ce n'est pacil suivàIt

pisseinent Si Vous pirvoyez cet ien oiv e nt ne prse w ette rioute que ml:alemnoiQIIl le X deviinhda all bonne n v rc di.
pas d'abord les instructions suivie, &gardez-vo bicd fatille et unue habile dIaitresse de traison.
charger sa mémoire, car c'est ice qui étonne et qui appe- Jil petit Z est encore plus Clirieux : Dans sa eItuess' il t'a iie
sattit le cerveau ; ne le fltige oint iades règle qun ue tien supertille, mais :uiourd'h qîcil a irete unil a il Vol t aie elt ousea et il les a trouves profonL -aus les
génantes ; êgnyez-le ; puisqu'i tomb e dans l 'extr ct co c onîprendre I e ce à tout propos et poie ur les qu etion s loc
traire à la présomption o craignez point de lui ilontrer pns diliciles des juI gcie ts gulil croitreians app. le pIt
avec discrtion de quoi il est capable contente'ou; de 7ahtaucotp lu et celciati ne semjunais pî n tr<nins
î etî ;aites-Iui reinarquer ses moindres succès préseie- goriiinre ni I nIe fuile iPidées faunses et enteté danis1 es

nui conibi ci! ï:llà propoîs il a craint de le pouvoir réuss¡ir préugés les plus id 2cu2 les.
dis des choss qu'il lait Ien : mutez cii rnu've îémr1ua- Lmuel aut eiilre p2i ired
tion. La jtlousie est lits violente dans les enflînts qu on nica consignó danun livre Ce fivre a été coniu dan 'ut
saurate se l' i nger ;on en voit qulquelois qui séclent biu et retigé d'après uit plan ; de phs on doit y trouver ce que
ut qui déptrisseît l'une languetir secrète, parce que d'au- appelle lct.
tres sont plus aimés et lIhis carssés qulix. C'est une Le lit dle loivrage est indiî ué sounairement par le titre et
cruaut' trop ordinaire aux mères, quo de leir ftire srtif- expqué dui. Pitrotion. En continuint le leteîur dlit s
frir ce totument nmais il iut savoir em>dover ce remèe rer . Peerivam tn s'etias ar de lie t ut i (lson but et sidiinvent

il la rempli. Il lie doit jaiis perdre de vue Plinitcnhion qui a
dans les besoins pressants, contre l'indoleice : mettez de- pidt à 'anre En agissant ainsi il entre dans VPesrit d
vaut l'enfitut que votis élevez d'autres cufluts gwiits livre et il en conIprend le sens /ogieu, car d'lut livre bien fail on
sent guére mieux que lui ; des exeiipes disproportioni és doi i r ti rer un vl logisme qui conclut à I'étabissemenit de
à sa ltiblesse acbóveraienit le le décourager. quelque grande vêrité mme, listorique, ou scietntifiqite.

Donnez.lui de teimps Ci temps d petites victoires sur l Le ljiliii livre doit relacile à saisir ds les premiers C
ceux donc il est jalotix ; engagz-le, Si vous le pouvez, à î,," Etn rappo:im à ce pin les différentes parties de Ponvraie
rire Iibreent avec vus dle sa timidité ttes-i voir cles nera a meme dei juger si ces paues sont disposées dans oui

ordre convenabIle, Si la site des idées ou les raisonnements r
gens timides comnie lui, qui stîriiotent enfin leur tut oune, si, n 2nim o il a harmonie dans 'ensemble lleaucoup
rament; ppprenez-ltipar des instructions iylirectes, à l'oc- d0'orages, tmêtc cé!èbres, pêchent par le plan tout comme cr-

casion d'autrui, que la timidité et la paresse étontlîct l'us- îns édifices. ... Le lecteur doit pouvoir s prononcer sur ce poiîît

pri ; que l s gcus omis, ini it, quelque ýgénic qu'is ab important.
ient, se rendent inibéciles, et se dégradent eux-mémes. .antiez, s vous voulez tn exemple, PIouvrage de lontes-

ts gardez-vous len <le lidoiter ces instructions d'tît meu quia pour but de rechercher les casces de hgrander et
d le la decadence des Roimais.' Il vous semtblera qe li plant ne

toi stère et impatiet; ret c ie ienfnce tanta pouvait être que ce pe 'autr la fait. Le cptre que vous
ans de lui-mIe uti nfui muont let timide, que la rudesse liez vous semtble le plus in portait et il vous conduit nairelle-

Au contraire, redoublez vos soins pour assaisonner de almei- ment à un autre qui vots semble itdispensable à la reeherche que
its et de plaisirs proportioinés à sol naturcl le travail qIe Panteur s'est proposée... L ,Plait de cet ouvrage est li.

Vous ne pouvez !ii épargter ; peut-être fatudra-t-il même Le style d'un ouvrage miîiierte une attenion tote parti ieulreli de

dû temps cin tems le îI uer par le mnéris et par lcs repro- la part dii lecteur. Rtmarquetlteur t otitr les passages s ublim,es
ells uot lL devez pas le rire votus-mêm; il eit. e eux o auteur revient au style temtepété assurez-vous sie

ee. sn oee tous mrm; l u style est simple, clair et rapide, et taC liez de fixer dats votre
qu'iune personiue mfrieunre, autre enfat, l esprit les tournures de Iase heureuses, pour n Ltirer pmrlieti
lsuse sans que vous paraissiez le savoir l'occasion.

FÉIat.o On vous a sants edotite recoimiiandù au collge de rcndre des
noe lursque vos lisez. C'est rune habitude qui prodît ies neil-

lers résultaIs. connu cin Europe un homme d'ttne vaste
NSu11 an le lae. i 1. d ure av tul science, qui a passé une partie dle sa vie dans les b.ibliothéque's et

nii est atujourdui un écrivain distitigué., Je tic suis trouvé à
mamr e juger de sa manire du lire et je la donne ici col rite la

Cest lo homme qui a beaucoup lit I lisaitli n de me meilleure qu'onù puisse employer. Il porlait totjours avec lui i
amuîtts il sortant <le chez u personnage dot la conversation bril- petit arit au-indieu de ses ectures, il sarretait iour consigner
tante et facile nots avait cmarins durai lotit lu tomips d'un sur le caret es pensées qui a frappé et les phrases (lii lui
visite qui avdt uró prés due eux heures, Sans dire un mot pour avaient semblé remarqiuabes Par a gratle habitUti de ire il
aipprouvera reitarque dtie mon ami, je lii pris le bras et, i ton était devon liés difficile tits ses choix et soit portefeuille tic
con]fidentiol je lii tdressai It parole n o0es termes : renfermait que lIt quintessence deesicciures nantoiis en par-

i jour efus invité à linr cez u ini la try les ninirs coirat ses noies il eu vous redre cempte d'ouvragos tit


